COMPTE-RENDU DE L’ATELIER DU CYCLE2 SUR LA PRODUCTION D’ECRIT 
31 MARS 2010
1) Petit rappel sur la conférence

· On apprend à lire en travaillant l’encodage plutôt que le décodage.

· Nécessité de l’entrainement pour développer la vitesse de reconnaissance orthographique

· Développer le lexique mental (3-4 mots tous les jours dans leur contexte) en multipliant les situations de déchiffrage (encodage, copies multiples, épeler, dicter, 

· Important d’installer la morphologie : cela organise le lexique et renforce l’orthographe

· Travailler sur les procédures d’identification de mot : mot dans le texte, déchiffrage, analogie avec d’autres mots

· Rôle de la catégorisation dans la mémorisation du vocabulaire

· Volume horaire à respecter : 2h15 par jour

· Activités courtes (copie guidée vers copie autonome, mémorisation lexicale, phrase cadrée, transformation de phrases (déplacement, substitution, ajout à l’oral et à l’écrit), phrase dictée du jour, voir Renée Léon un jour un mot ou dire , lire et activités longues

· Stratégies pour développer la copie guidée : par 2 compter le nombre de fois et l’endroit où l’enfant lève la tête pour copier (lettre, syllabe, mot)

· Outils de cycle : vocabulaire, morphologie, grammaire

· 4 domaines à privilégier dans l’emploi du temps et sur une séance : identification de mots, production de textes à l’oral, compréhension de textes, acculturation au monde de l’écrit ( type d’écrit, vocabulaire, grammaire…)
2) Les ressources disponibles sur le site

Phrase guidée : démarche de production d’écrit avec 3 groupes dans une même classe Programmation des enseignements en langue (voc, gram, orth) en ce1                                          Progression phrase du jour en ce1                                                                                                  Progression morphologie                                                                                                                     Type d’entrée en orthographe, type d’activités en orthographe                                          Programmation annuelle d’évaluation de la production d’écrit en ce1                                    Présentation de la morphologie du français                                                                                   Apprendre à lire au cp les objectifs dans les 4 domaines à travailler                                               Apprendre à lire au cp les activités dans les 4 domaines à travailler                                                  Outils de mise en perspective des livrets lire au CP(1 et 2) à l’usage des maîtres de GS/CP et CE1 Prévenir les difficultés d’apprentissage de la lecture 1
3)  Que disent les programmes ?

Dès le cours préparatoire, les élèves s’entraînent à déchiffrer et à écrire seuls des mots déjà connus.

Les élèves apprennent à rédiger de manière autonome un texte court : rechercher et organiser des idées, choisir du vocabulaire, construire et enchaîner des phrases, prêter attention à l’orthographe.
Ils sont amenés à utiliser l’ordinateur : écriture au clavier, utilisation d’un dictionnaire électronique.

Premier palier pour la maitrise du socle commun, compétences attendues à la fin du ce1 : l’élève est capable de : 

- copier un texte court sans erreur dans une écriture cursive lisible et avec une présentation soignée ; 
- écrire sans erreur sous la dictée un texte de 5 lignes en utilisant ses connaissances lexicales, orthographiques et grammaticales ; 
- utiliser ses connaissances pour mieux écrire un texte court ; 
- écrire de manière autonome un texte de 5 à 10 lignes.
                                                         CP




CE1
	Écriture
	- Copier un texte très court dans une écriture cursive lisible, sur des lignes, non lettre à lettre mais mot par mot (en prenant appui sur les syllabes qui le composent), en respectant les liaisons entre les lettres, les accents, les espaces entre les mots, les signes de ponctuation, les majuscules.
- Écrire sans erreur, sous la dictée, des syllabes, des mots et de courtes phrases dont les graphies ont été étudiées.
- Choisir et écrire de manière autonome des mots simples en respectant les correspondances entre lettres et sons.
- Concevoir et écrire collectivement avec l’aide du maître une phrase simple cohérente, puis plusieurs.
- Comparer sa production écrite à un modèle et rectifier ses erreurs.
- Produire un travail écrit soigné ; maîtriser son attitude et son geste pour écrire avec aisance ; prendre soin des outils du travail scolaire. 
	- Copier un court texte (par mots entiers ou groupes de mots) en respectant l’orthographe, la ponctuation, les majuscules et en soignant la présentation.
- En particulier, copier avec soin, en respectant la mise en page, un texte en prose ou poème appris en récitation ; réaliser un dessin pour l’illustrer.
- Écrire sans erreur, sous la dictée, des phrases ou un court texte (5 lignes), préparés ou non, en utilisant ses connaissances orthographiques et grammaticales.
- Concevoir et écrire de manière autonome une phrase simple cohérente, puis plusieurs, puis un texte narratif ou explicatif de 5 à 10 lignes.
- Relire sa production et la corriger ; corriger en fonction des indications données un texte copié ou rédigé de manière autonome. 


4) APPORT CLAUDIE PERET Articuler production d’écrit et grammaire chez Delagrave
Vaut mieux écrire souvent cad tous les jours et dans toutes les disciplines.                                  Ecrire par exemple un récit ou la suite d’une histoire peut s’avérer à la fois difficile pour l’élève et difficile pour le maître à corriger. Le projet d’écriture n’a pas besoin d’être ambitieux. Si on fait écrire les élèves tous les jours, on arrive à développer des automatismes. Ecrire souvent permet également de développer le plaisir d'écriture. Il est par contre nécessaire d’avoir un projet qui engage l’élève. L’élève qui n’a pas envie d’écrire, a besoin qu’on lui propose des situations dans lesquelles il trouvera un cadre pour s’exercer à écrire.
Toute écriture produite en classe a un enjeu qui doit  être clair pour l’élève.                                      Les enjeux sont liés aux fonctions de l'écrit :                                                                                               - écrits informatifs (commentaires, mots aux familles, règles, recettes, légendes de photos, explications...)                                                                                                                                            - écrits d'apprentissages (copie, exercices, réponses à un questionnaire, résumés, traces de réflexion, de discussion, projet, formalisation...)                                                                                                                   - écrits de création (suite de texte, récit, poème, conte à la manière de, jeux d'écriture...)
Inspiration en panne ? la collecte des éléments du contenu 

Mobiliser un contenu riche permettra de se focaliser sur l'exposé des idées. Cette mobilisation des contenus peut se faire grâce :

– aux échanges en petits groupes (raconter, projeter, formaliser oralement...)

– à la recherche documentaire

– aux lectures complémentaires (d'autres écrits du même type)

– aux banques de mots concernant la thématique.

Il est préférable de se référer à un contenu issu de la vie de la classe plutôt qu'à une expérience individuelle hors de l'école pour éviter l'accroissement des différences liées au milieu socio-culturel.

Ecrire seul ou à plusieurs ? 

Seul pour un écrit du type récit engageant la subjectivité et l'affectivité de l'enfant (identification au personnage).

Pour les autres écrits, le travail dans un petit groupe succède à une réflexion individuelle sur son projet d'écriture. Les groupes peuvent être homogènes ou hétérogènes (Si le groupe est hétérogène, il est intéressant que l'élève qui maitrise le mieux l'écrit soit le secrétaire qui consigne ce sur quoi l'ensemble du groupe s'est mis d'accord.).

L'écriture individuelle est une prise de risque, l'élève doit donc être sécurisé et a besoin d'un accompagnement (orthographe, déblocage grâce à la reformulation orale...). Le maître doit être disponible,

Il travaille avec un petit groupe tandis que le reste de la classe a des tâches autonomes.

Les étapes vers l'autonomie. 

Il s'agit des étapes d'enseignement, différentes des étapes des apprentissages qui se façonnent au gré des expériences, de la réceptivité, de l'engagement de l'élève.

– 1ère étape : dictée à l'adulte. Elle permet l'explicitation de la procédure d'expert. L'enseignant verbalise ce qu'il fait en écrivant (choix des tournures syntaxiques, connaissances orthographiques, stratégies graphophonétiques, connaissances des marques grammaticales).

– 2ème étape : les premiers mots. Les élèves prennent petit à petit une part dans la construction du texte : écriture d'un mot reconnu, repérable, proposé (encodage).

– 3ème étape : les premières constructions. La proposition de formulation d'une phrase, de l'écriture de certains mots (reconnu, repérable, proposé). Compétences de fin de CP.

– 4ème étape : l'écriture assistée. L'élève construit son texte, les mots dont il peut avoir besoin ont été l'objet d'un apprentissage (outils tels que répertoire, affichage, formes verbales, utilisation de la ponctuation, segmentation des phrases). Compétences de fin de cycle 2.

– 5ème étape : l'écriture accompagnée. Au cycle 3, l'élève construit son texte, utilise le travail de préparation (banque de mots, guide d'écriture, mais pas ou peu de recherches dans le dictionnaire qui freineraient le travail d'écriture). On attend de lui qu'il respecte l'orthographe des mots courants, l'accord dans le groupe nominal, du verbe avec son sujet, l'orthographe des formes verbales et des homophones grammaticaux, qu'il utilise la ponctuation dans la phrase et dans le texte.

Différenciation : différenciation dans les exigences en donnant des aides différentes aux élèves : exemple : gp des experts : ont pour consigne d’écrire un résumé mais les mots clés leur sont fournis (début de l’étape 5)

GP2 la trame est fournie avec des questions successives. L’écriture des réponses constitue le résumé (étape 4).

GP 3 : la réponse est partiellement rédigée, début  de l’étape 3. Si les élèves ont trop de difficultés après un essai d’écriture, il ne faut pas hésiter à repasser à la dictée à l’adulte. 
Différencier en travaillant avec des groupes de besoins
	Organisation de la classe pour cette activité

* G1 (15 élèves) : bonne autonomie de recherche, d'échanges et de réflexion

* G2 ( 2 élèves) : besoin de guidage mais avec une autonomie de travail

* G3 (4 élèves) : nécessité d'encadrement (énergie débordante et concentration fugitive...)

NB : G2 et G3 travaillent en même temps

	Répartition des groupes

Si G1 avec le maître           →         G2 et G3 en autonomie sur d'autres tâches

Si G2 et G3 avec le maître→          G1 en autonomie sur d'autres tâches

Dans la mesure du possible l'activité se déroule en deux temps distincts sur la journée ou sur deux jours 


Pour plus de détails  VOIR SUR LE SITE le document  « Phrase guidée : démarche de production d’écrit avec 3 groupes dans une même classe »
Comment corriger ?

Si la tâche de révision/réécriture demandée à l’élève est trop lourde, il prendra moins ensuite le risque de l’écriture ; si le maître veut porter une annotation sur  toutes les maladresses et erreurs orthographiques de la production, il perdra le sommeil ou mettra moins souvent les élèves en situation d’écriture. Pour arriver à une production satisfaisante pour tous, il est nécessaire de distinguer ce qui relève de « l'amélioration du produit » de ce qui relève des moyens de l'enseignement/apprentissage de la langue. 
Améliorer la production. 

La première vérification concerne l'adéquation entre ce qui a été écrit et la consigne d'écriture. Cette appréciation peut être faite en petit groupe :

-lecture de la production (par l'élève, par le maître...) ;

-réponses aux questions relatives à la consigne et à la compréhension de l'écrit ;                                  -conseils donnés écrits sur le guide d'écriture

-Rectification par l’élève.

C'est alors qu'on peut parler de correction, qui est le fait du maître et de l'élève dans des proportions qui varient selon le degré d'autonomie de l'élève. Par exemple si un élève produit un texte d’une page, le maître peut très bien voir l’adéquation entre la consigne et le texte sur l’ensemble du texte et pour ce qui est de la maitrise de la langue seules 3 ou 5 lignes seront ciblées. Pour un mot, le maître donnera l’orthographe, pour un autre il signalera l’outil (répertoire, fiche de vocabulaire, dictionnaire..), un code peut renvoyer  aux pages du cahier ou classeur « outils de a langue » (par exemple O1 pour fiche 1 dans orthographe, G1 pour la fiche 1 en grammaire).

Pour permettre matériellement cette phase de travail il est important d’anticiper  le support d'écriture,  marge, des lignes espacées, double page...
Trace de l’élève Il est important de conserver toutes les productions d’élèves dans un même support, un cahier par exemple afin de montrer d’une part le travail (premier jet, et corrections successives, production finale) nécessaire à l’élaboration d’une production aboutie et d’autre part afin de montrer les progrès réalisés par un élève au cours de l’année.
Gérer les apprentissages. 

L'analyse des premiers jets permet de cibler un objectif d'apprentissage prioritaire sur un objet précis :

– L'enseignement a déjà eu lieu mais la notion nécessite des ateliers de renforcement ou de remédiation.

– L'enseignement n'a pas encore eu lieu mais est prévu dans la programmation annuelle, l'enseignant collecte des exemples qui serviront de justifications à la séance d'apprentissage.

– L'enseignement n'est pas au programme du niveau concerné, l'enseignant corrige en précisant que cela sera appris plus tard.

Chaque discipline nécessite un travail spécifique : atelier d’étude de la langue. En histoire, la séance de résumé est une séance d’atelier d’étude de la langue occupant toute la plage horaire destinée à cette discipline ce jour-là. C’est un moment où l’élève s’attèle à la tâche de mise en œuvre de la langue au service des apprentissages. De même, il est convenable de prendre du temps en sciences pour étudier des comptes-rendus ou en math écrire une phrase réponse dans la résolution de problème. Ils peuvent se décliner en travail individuel, en groupe ou collectif. Leur programmation dépend des besoins des élèves et de la nature du travail. Le temps qu'on leur accorde à l'intérieur d'une discipline dépend de la place de la langue écrite dans cette discipline.

Le temps d'écriture, pour le cycle 3, est compté dans tous les champs disciplinaires : faire écrire les élèves passe par l'exercice de cette compétence dans de multiples occasions (pas seulement en littérature !).

Le petit laboratoire d’écriture : 

L'atelier porte sur des apprentissages concernant la réécriture : opérations d'ajout, de suppression, de

déplacement, de remplacement sur des portions de texte. Le travail sur un même texte (montage ou non) consistera à rechercher un moyen de le réécrire sans en modifier le sens (en petits groupes). Les élèves prendront conscience de la flexibilité syntaxique (plusieurs façons d'écrire) :

– repérage des différents moyens de compléter un groupe nominal ou une phrase ;

– réflexion sur le lien entre contexte et utilisation d'un mot ;

– appréciation de l'emploi des temps et des modes ;

– repérage de la valeur syntaxique des signes de ponctuation...

5) Idées d’activités inspirées de « première maitrise de l’écrit CP,CE1et secteur spécialisé » de Mireille Brigaudiot chez hachette
Rituels de lecture/rituels d’écriture 

En lecture : la phrase cadeau                                                                                                                               Une phrase ayant à voir avec la vie de la classe est proposée chaque jour en lecture collective aux enfants. Ils traitent cette situation comme un rituel et la compréhension est très aisée. C'est le moment où ils vont partir à la découverte du code.
Exemple de phrases en CP fin septembre                                                                                                    Cette classe s’appelle le cours préparatoire. On dit le cp                                                                            Dans cette classe il y a une fille qui s’appelle Anaëlle.
En fabriquant un corpus de 15 énoncés brefs, pratiquement au hasard un maître est presque certain de permettre aux enfants de découvrir les graphèmes les plus fréquents du français.
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Appliquer « la méthode  V.I.P » :

Valoriser= donner de la valeur à une production quelle qu’elle soit, le féliciter d’avoir essayé
Interpréter= C’est l’interprétation cognitive qui permet de différencier , que dit l’élève de ce qu’il a fait, de ce qu ‘il croit qu il sait, et on lui dit ce qu on pense qu’il a fait et qu’il sait .

C’ est faire « miroir cognitif » et là les enfants  se voient attribuer des capacités intellectuelles qu’ils ne soupçonnent pas , mais ça ne suffit pas !

il faut poser l’écart= Tu en es là , je vais te montrer comment je fais moi !( principe de l ‘acquisition chez les bébés) ET surtout ON NE POSE PAS DE QUESTIONS , on détient l’expertise donc on donne l’écart et ils vont tenter de le réduire .
Essayer d’écrire : 

· La boîte aux lettres : toute première écriture : il s’agit d’une production d’écrit adressé à un destinataire réel connu, un copain, un adulte de l’école. Il donne le pouvoir de l’écriture celui de dire qq ch à quelqu’un par écrit. : « vous pouvez écrire à qui vous voulez quand vous voulez sur les périodes de temps libres, quand votre lettre est  prête vous la mettez dans une enveloppe et vous écrivez le nom du destinataire sur l’enveloppe, c’est la personne à qui vous l’envoyez et tous les vendredis on distribuera le courrier. Il y a un problème parce qu’au début les destinataires ne vont pas pouvoir comprendre votre écriture. Alors quand vous aurez fini votre lettre, vous la mettrez dans cette corbeille et moi je vous appellerai de temps en temps pour travailler avec vous sur cette lettre. Apres vous pourrez la mettre dans la boite.

Il y a donc un temps individuel du maître avec chaque enfant pour valoriser, interpréter et poser un écart. Pendant ce temps les autres enfants sont soit en copie soit en jeux de société soit en temps libre.

Le maitre écrit aux enfants qui n’ont pas eu de courrier

Le maitre peut demander d’écrire en vrai à qq’un de l’extérieur.
· Ecritures quotidiennes : encodage et calligraphie                                                               L’encodage : pratique que nous devons à Emilia Ferreiro « l’écriture avant la lettre ». C’est elle qui nous a appris que les enfants savaient plus de choses que ce qu’on imaginait au sujet du code de l’écrit. La consigne donnée aux enfants est « d’essayer d’écrire un mot tout seul, comme on sait, parce que ça sert à apprendre à écrire et à lire. Les pratiques montrent l’intérêt d’une écriture qui s’appuie sur un dessin et qui correspond à un mot ou à un pseudo mot que nous appelons phoniquement simple cad composé d’une ou deux syllabes ex : momo. C’est une activité collective durant les 2 premiers mois de cp et elle se poursuivra par un travail entre le maitre et les seuls enfants n’ayant pas découvert le principe alphabétique et ne déchiffrent pas du tout en lecture. Après l’écriture, le maitre valorise interprète l’écrit de l’élève : « regardez c’est vraiment intéressant, je peux lire ….

Les enfants vont prendre l’habitude d’écrire 3 ou 4 mots par jour. Ils seront rassemblés dans une partie du classeur d’écriture, outil personnel de l’élève avec 3 parties : l’écriture de mots, l’écriture de phrases et les messages reçus par le courrier boîte aux lettres.
Progression possible : d’abord des noms sans déterminant (unité métalinguistique), mots phoniquement simple avec syllabe CV sans graphème rare : lama, bébé, demain, …, puis CVC : mardi, bonjour, garçon et enfin VCC ou CCV : ours, train, course. Cette activité a pour seul objectif de faire comprendre le principe alphabétique.
La calligraphie : tous les enfants de la classe doivent absolument écrire, beaucoup chaque jour. Tout simplement parce qu’ils n’apprennent à écrire qu’en écrivant. Elles leur apprennent deux dimensions de l’écriture : l’acte grapho-moteur et les régularités orthographiques.

Les copies
Copie guidée : Les activités d’écriture guidée permettant d’acquérir le sens du tracé, la forme des lettres, les proportions et ligatures sont indispensables au CP ; le but est d’assurer la justesse du geste de façon à ce que les élèves construisent de bonnes habitudes qui les conduisent à la sûreté et la rapidité. Dans cette phase d’apprentissage, il importe de veiller à la tenue du crayon et à la posture.

La copie est d’abord guidée (geste du maître et commentaires dans lesquels le nom des lettres sera clairement distingué du « son » auquel elles correspondent) ; progressivement, le maître encadre l’activité en cachant l’unité qui a été observée et qui sera écrite de mémoire (syllabe ou unité plus large), puis le mot.

Ce travail doit être prolongé avec les élèves en difficulté aussi longtemps que nécessaire. Pour les élèves les plus en difficulté, le modèle peut ne pas être seulement écrit au tableau mais recopié sur un papier (uni ou réglé) déposé sur leur table de travail.

Chaque séance de copie est à prolonger par une relecture attentive afin de repérer des erreurs éventuelles et les corriger (savoir entourer ou effacer seulement la partie erronée est signe d’une approche assez analytique qui mérite d’être repérée) ; ce travail peut se faire d’abord à deux (il est plus aisé de voir les erreurs d’un autre que les siennes), puis individuellement.

 L’approche analytique requise par la précision de la copie conforte la fixation de l’image orthographique des mots.
L'exercice COPIE FLASH vise à améliorer la mémoire visuelle et élargir l'empan visuel. 

1)  L'enseignant inscrit, en gros et à l'avance, la phrase au tableau ou sur une grande bande de papier (environ 1 m x 20 cm). Les élèves doivent disposer de plusieurs stylos de couleurs différentes.

2) Le maître dévoile la phrase aux enfants (tout le monde doit bien la voir) pendant 15 secondes, puis il la cache. Les élèves copient tout ce qu’ils ont mémorisé.

3) Le maître montre une seconde fois la phrase pendant 5 secondes ; les enfants copient la suite en changeant de couleur.

4) Le maître montre la phrase une troisième fois, pendant 5 secondes, et fait changer de couleur ;et ceci autant de fois qu’il le faut, jusqu’à ce que chacun ait fini de copier la phrase.

5) L'exercice terminé, on procède à la correction en comptant d’abord le nombre de couleurs utilisées. Chaque changement de couleur retire 1 point (5 couleurs = 0 point). On corrige ensuite la copie. Toute erreur, majuscule ou ponctuation oubliée, retire elle aussi 1 point.

Copie avec changement typographique : script donné sur un document imprimé, les élèves doivent écrire en écriture cursive, cursive donnée sur un document manuscrit, les élèves écrivent avec l’imprimerie lego ; capitales d’imprimerie ->cursive…

Recopies

Recopier un texte que l’on a déjà copié quelques jours avant est un excellent exercice pour aller vers la copie d’unités de langue plus grandes que celles qu’on avait traitées la première fois. Cette activité est particulièrement adaptée à ceux qui sautent des mots ou  qui réinventent la langue à chaque fois.

Jeu problème de copie sur plusieurs semaines en contrôlant le nombre de regards portés sur un texte à copier. Chaque enfant tient son score chaque jour. 
Vers la grammaire et l’orthographe : les élèves n’apprennent pas  tous seuls, il faut leur enseigner, leur démontrer.  Cette démonstration doit avoir du sens, se justifie par un problème posé

La phrase du jour va remplacer la phrase cadeau à partir du moment où les premiers pas dans l’écrit sont surmontés (en encodage). Ce sont les élèves qui dictent une phrase au maitre, celui-ci va aider les élèves à écrire  et elle sera recopiée dans le cahier du jour. Le maitre écrit en commentant ce qu’il est en train de faire (grammaire orthographe….) Il réécrit la phrase en même temps que les enfants en commentant les gestes  (il dit à chaque fois qu’ils lèvent la craie. Ces phrases peuvent servir au moment d’une production autonome d’un élève. Cette manière de faire peut évoluer jusqu’à la prise en charge orthographique par les enfants.
Voir sur le site la Progression phrase du jour en ce1                  http://www.acgrenoble.fr/ien.g4/spip.php?article194 
 Voir tout ce qui a été fait sur la phrase du jour pour travailler l’orthographe grammaticale l’année dernière en conférence cycle 2 et au cours de l’animation pédagogique                                                                                            sur le site http://www.ac grenoble.fr/ien.g4/spip.php?article124
S’entrainer au travail sur la langue en écriture                                                              Ecrire tout seul un texte su par cœur : comptine, poésie. Les élèves pourront ensuite comparer les écritures individuelles. On entre alors dans l’observation réfléchie de la langue ou
Ateliers de discussion sur l’orthographe : les différentes manières d’écrire les mots est particulièrement intéressante dès la fin du cp, passionnante pour les ce1. Chacun écrit et les élèves se mettent ensuite par groupe.  Ils doivent comparer leurs productions et se mettre d’accord sur une manière d’écrire.  L’un d’entre eux est le secrétaire et écrit la nouvelle production. L’enseignant ou un élève écrit ensuite la phrase au tableau. Le maître écrit les différentes formes proposées par les autres groupes. La classe doit argumenter pour se mettre d’accord sur les points d’orthographe, de grammaire ou de vocabulaire déjà étudiés.
Les dictées :                                                                                                                                                                        la dictée évaluation pour le maître : en début d’année ou lors de bilans d’apprentissage                                                       la dictée réflexion ou dictée sans faute où il s’agit d’encourager les enfants à chercher, réfléchir pour décider d’une orthographe. La différence avec les ateliers de réflexion sur l’orthographe c’est qu’il faut se mettre d’accord sur l’orthographe.                                                                                   L’autodictée : véritable outil pour mémoriser les mots invariables des régularités de langue. Problème : elle est préparée à la maison et on sait bien que les familles n’ont pas les mêmes possibilités pour aider leurs enfants. On peut alors la préparer à l’école.

Ecrire pour être lu

Le concours de phrases du jour. : Les élèves connaissent la phrase cadeau offerte par le maître pour que les élèves la lisent chaque jour, celle-ci fut continuée par la phrase du jour choisie par les enfants et dictée au maître. Dans la 2ème moitié du CP, les élèves à leur tour vont écrire la phrase du jour : ils se mettent par 4. Le maître lit les phrases et un prix est donné à la phrase du jour la plus étonnante, la plus intéressante pour tous. Le maître copie la phrase telle qu’elle fut copiée par le groupe, il pose l’écart par rapport à la norme en écrivant lui-même dessous en commentant la calligraphie, les notions et outils en jeu. Les élèves recopient la phrase correcte sur le cahier du jour. 

Les devinettes : inventer des devinettes comme le maître : où il y a des choses sur l’animal et sur le nom de l’animal ex : je suis un animal qui est très petit et dans mon nom il y a 3 lettres. Mon nom commence par un P. Message écrit par 2 pour un groupe de 2 

Le jeu des portraits de monstres 1.lecture compréhension dessin d’un monstre par 2 ils ont la même description et chacun dessine ce qu’il comprend 2. Chacun reçoit un dessin de monstre, ils doivent décrire par écrit. Chaque portrait sera dissocié de la production pour faire jouer la classe entière à retrouver les paires. Le maitre est en écriture accompagnée avec les enfants prioritaires. Il a dessiné de manière différenciée les portraits en fonction des possibilités de production d’écrit de chacun. « ce monstre a …. » on peut ensuite recommencer avec une feuille intitulée mon visage pour les faire commencer par  « je ».

Il ne faut pas hésiter une minute à encourager les enfants à écrire avant qu’ils ne sachent écrire. Même si on n’en fait rien, ça n’a pas d’importance, l’essentiel est que les enfants aient pu utiliser le langage écrit, on peut prévoir à cet effet une boîte des histoires trésors que l’on placera dans le coin bibliothèque qui contiendra les histoires que les enfants écrivent tout seuls

Deux autres documents sur le site dans la rubrique formation et compte-rendu des animations pédagogiques puis atelier cycle 2 : 

· Albums de littérature de jeunesse et productions d’écrits : outils pour  proposer des activités d’écriture en classe

· Les jeux d’écritures : le tautogramme, l’abécédaire, le lipogramme etc…
